
L’attractivité immobilière deParis
va-t-elle perdurer?
Londres,Pariset Madrid :

c’est le trio gagnantdescapitales
européenneslesplus attractives
auxyeux desinvestisseurs
immobiliers pour 2024,selon

la récenteétude« Emerning

Trendsin Real Estate» publiée
par Urban LandInstitute(ULI) et

PwC. Danslacapitaletricolore,

cesmêmesacteurséconomi-

ques redoutentla miseen

oeuvredu PLU bioclimatique.

Par Antoine de Kersaint

P
our mesurer le moraldes in-

vestisseurs immobiliers face

à la crise, il faut feuilleter la
(très)fouilléeétudeeuropéen-

ne « EmergingTrendsin Real

2024. Éditéepar Urban Land Institute
(ULI) et PwC, cette riche publication

fait état de nombreusesinquiétudes,
avant tout macroéconomiques.Surles

1 000 dirigeantseuropéensdu secteur

interrogés,88 % d'entre euxinvoquent

la croissanceéconomiqueeuropéenne,

86 % le mouvementdestaux d’intérêt,
et 83 % l’inflation (contre 91 %en 2023).

Relevonsaussique75%desrépondants

actuelles« ne reflètent pas avec préci

reconnaissent que les valorisations

sion » tous lesdéfis et opportunitésde

un» tiers des personnesinterrogées
l’industrie immobilière. En revanche,

(33 %) se déclarent « optimistesquant

à l’augmentationde la rentabilité en

2024 », soit unehaussede 8 points sur
un an. « Les avis sontpartagésquant

auxconditionsnécessairesà la reprise

du marché», abondeLisette vanDoom,

CEO d’ULI Europe.Selon elle, « la sta-

bilisation des taux d’intérêt, l’atterris
sage en douceur de l’économie et la

baissedes taux d’intérêtpour rétablir
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l’équilibre des rendementsauront un
impact,tout commelestauxderefinan-

cement, entraînantuneplus grandein-

quiétude en raison de l’augmentation
descoûts de financement».

Lesvilles allemandesenretrait
Lapublication de ladite étude annuel-

le, c’est aussil’occasionde scruter les

capitales européennesqui présentent

le meilleur potentiel d’investissement
et d’opportunités de développement.

Et, dansun environnementdemarché

mouvementé,l’ordre d’arrivée du top 2

n’a pas évolué depuis... trois ans. À
savoir : Londreset Paris, qui pèsent

15 % desvolumes globauxde transac-

tions sur les neuf premiers mois de

2023. « Pour bon nombre des acteurs

immobiliers, celasignifie qu’ils ciblent

lesvilles qui offrent le plus deliquidité

dans les périodes plus risquées »,

pointe Jean-BaptisteDeschryver,asso-

cié PwC France et Maghreb. Ainsi, la

France est perçuecomme un marché

important à surveiller en raison de sa

liquidité et sonattrait croissantoffrant

une alternative à Londres et au

Royaume-Uni.Petite nouveauté dans

le classement, Madrid squatte la

troisième place - suivie par Milan ou

encore Lisbonne. Toujours bien pla-

cées, les villes allemandes comme

Berlin (4e), Munich (7e), Francfort (9e)

et Hambourg (11e) ont baissédans le

classement.La raison : des perspecti-

ves économiquesmoroses outre-Rhin

en 2024 qui influencent cette percep-

tion pour desvilles qui étaient - il n’y a

passi longtemps- considérées comme

des refuges sûrs pour les capitaux.

Ainsi, les volumes d’investissement
en Allemagne ont lourdement chuté

de 55 %sur unan (source : MSCI).

Un PLU bioclimatiqueparisien
qui horrifie
Bien que Paris aimante toujours l’ap-

pétit des investisseurs immobiliers

européens, il est une mesurequi les

effraie : l’instauration, par la mairie de

Paris, du futur PLU bioclimatique et

sespastilles.Defacto, bon nombre de

fonds étrangers- qui ont décidéde ne

plus investir dansla capitale tant que

l’incertitude perdurera sur ce plan lo-

cal d’urbanismeremanié - s'alarment

de se voir obligés de reconvertir des

immeubles de bureaux en logements

sociauxdans le Quartier central des

affairesparisien. « Cetteservitude de

mixité fonctionnelle aura pour effet

d’impacter très fortement les revenus

de l’immobilier à usagemixte », prédit

Éric Donnet, président d’ULI France

et directeur général de Groupama

Immobilier. Autrement : lesdits actifs

tertiaires pastillés verront leur valeur
baisser.« Cettenouvelle législation de

planification a la capacité destimuler

l’accessibilité de l’investissement à

Paris,mais laisseaussisceptiquequant

à sonimpactsur l’attractivité del’inves-
tissement immobilier professionnel »,

tentent de résumer les auteurs de

l’étude européenne. D’autant plus,

que par mimétisme, Lyon, Marseille

ou Lille pourraient s’inscrire dans les

pas de Paris.

Le flex-offiee, le coliving

et le life sciencesenligne demire
En parallèle du futur PLU de la capi-

tale, lesespacesdebureauxpremiums

dans les quartiers d’affaires tels que

La Défense- répondant auxexigences
croissantes en matière d’ESG - atti-

rent « grandement» les investisseurs

et promoteurs. Paris, en particulier,

semble avoir mieux résistéau phéno-

mène du télétravail,avecdestaux d’oc-

cupation en moyenne légèrement su-

périeurs à d’autresvilles européennes

(notammentLondres),rendant ainsi la

demande d’espaces de bureaux haut

de gamme - conformes aux normes

ESG - plus attrayantepour les inves-

tisseurs potentiels. Ces mêmes ac-

teurs du real estate citent l’Hexagone
comme une opportunité de marché

sur trois classesd’actifs : le flex-office,

le coliving et le life sciences.Selon

« EmergingTrends in Real Estate »,

ce sentiment s'expliquepour trois rai-

sons : les taux d’occupationélevésdes

immeubles de bureaux, le manque

de logements abordables dans les

grandesmétropoleset le choix du gou-

vernement d’investir plusieurs mil-

liards dans l’industrie dessciencesde

la vie. « Les craintes ne doivent pas

nousempêcherd’être créatifs,d’échan-
ger pour trouver ensemble des solu-

tions aux besoins de logements, de

bureaux adaptés aux changements

desmodesdevie et de travail, tout en

recherchant de la performance finan-

cière, sociale et environnementale »,

parachève Éric Donnet. Vivement

2024 ! ?
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